
A Bordeaux,la hypedesblancsdenoirs
Pour diversifier leur offre, plusieurs châteaux se mettent à proposer ces vins blancs

issus de raisins noirs, techniquement exigeants. Avec succès.

Léa Delpont

E st-ceune illusion d’optique ?Non. Bor-

deaux semet au blanc. Même avecun

vignoble composéà80%demerlots etdecaber-

nets. Les plantations de blancs progressent

(+2 points en dix ans) mais pas assezrapide-

ment pour le marché. Alors de nombreux châ-

teaux gagnent du temps en proposant des

«blancsdenoirs »,desvins clairs obtenusàpar-

tir deraisins rouges.

« Nos amis champenois savent très bien faire

cela», rappelle Paul Bordes, directeur du châ-

teau de Malleret dans le Médoc. Le domaine a

produit 3.000 bouteilles de merlot dans un

« clair-obscur » cristallin, dans l’attente de la

mise en production de trois hectaresde sauvi-

gnon récemment plantés.« C’estun autre style,

avecdejoliesnotesfruitées»,ajoute-t-il. Malleret,

qui envisage 10.000 bouteilles l’année pro-

chaine, a rejoint la cohorte des châteaux Cas-

tera, Courlat, Peybonhomme-les-Tours ou

Paloumeyqui sesont convertis à cettecuriosité

–vendueen vin de France,à petits prix. A fron-

sac,le châteaudeLa Dauphine produit lui aussi

son«blanc desnoirs ».

Les raisins doivent être cueillis à la main pour

limiter la coloration –corrigéeaucharbon pour

éclaircir leur robe « tachée».Et pas trop mûrs
quand l’acidité estencorevive.Passageau frigo

et vinification àbassetempérature favorisent le

développement des arômes (agrumes, fruits

blancs et jaunes)dans cesvins « qui ont un peu

un goûtderosé»,tentededéfinir LucasLeclercq,

directeur du châteaud’Agassac.
Aprèsdeuxou trois tentativesinfructueuses,il a

élaboré,aidépar l’œnologueFrédéric Massieet

un millésime 2024 marqué par la fraîcheur du

climat, 3.000 bouteilles de cabernet-sauvignon

transparentes, parties comme despetits pains

durant le printemps. « C’estun vin technique-

mentdifficile etstylistiquementun peuinsaisissa-

ble,cequej’aimechezlui. Onval’instituer comme

un nouveaustandard,unecouleuràpart entière–
enpetitesquantités–dansun espritprimeur :vite

sorti, vitebu »,explique LucasLeclercq.

Unecouleurà part entière
Cedernier voit danscesblancsdenoir, pour les

vignerons qui voudront s’yfrotter, une occasion

«des’amuserun peu».Parexempleau Château

Trianon, à saint-émilion, qui a opté pour l’éle-
vagesur lie fine en barriques. Ou, à l’inverse,à

CapLéonVeyrinqui asorti un rugissant«Blanc

ofBlack»decuveà l’espritheavymetal,avecune

étiquette inspirée du logo d’AC/DC et de son

album «Backin Black».

PourFrédéricMassie,cesvins «aucaractèretrès

original » restent «un produit technique»,sous-

entendu un peu travaillé, « qui ne serajamais

aussibonqu’unbordeauxblancavecleboncépage

sur lebon terroir »,indique-t-il, encourageantà

planter dans les secteurscalcairespropices de

saint-émilion, du médoc et de l’entre-deux-
mers.«Mais c’estla preuvequeBordeauxaenfin

décidéd’écouter le consommateur et c’est un

excellentsignal.» n

Les plantations de blancs
progressent (+2 points
en dix ans) mais pas
assezrapidement pour
le marché.

Cap Léon Veyrin a sorti un rugissant « Blanc of Black » de cuve, très heavy metal.
DR
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